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RÉSUMÉ:
L’auteur présente deux exemplaires de Nautiles fossiles et un fragment d’Ammonite

déroulée découverts sur le territoire du Parc naturel régional du Luberon.
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ABSTRACT:
Unknown fossils discovered in Vaucluse
The author presents two samples of Nautilus fossils and a fragment of uncoiled Ammonite

discovered on the territory of the Luberon Regional Nature Park.
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LES DEUX NAUTILES FOSSILES
OU LES « HEMINAUTILUS »

La plupart des Nautiles, fossiles et actuels, ont des
formes globuleuses, comme ceux de Tahiti : Nautilus
pompilius, par exemple. Il en existe cependant des espèces
fossiles aux formes aplaties et discoïdales, telles celles des
Heminautilus, des moitiés de nautile en volume pour-
rait-on dire. Le premier Heminautilus fut décrit et figu-
ré par un chercheur britannique : J. Morris en 1848.
Les figures qu’il publia devinrent ainsi celles de
Heminautilus saxbii (fig. 1 et 2).

Des études récentes ont permis, en Europe occi-
dentale, d’en décrire au moins quatre espèces :
Heminautilus lallierianus (d’Orbigny, 1841) (non figuré),
H. saxbii (Morris, 1848), H. sanctaecrucis Conte, 1980 et
H. tejeriensis Martinez & Grauges, 2006 (fig. 3).

H. lallierianus a un pourtour parcouru par une gor-
ge prononcée. Ses flancs sont marqués de lignes aux cour-
bures très amples. Ces lignes, dites de suture, marquent
l’accroissement de l’animal dans les loges de sa coquille.

H. saxbii a un pourtour plat, ou légèrement conca-
ve. Les lignes de suture ont une ampleur différente et
sont moins profondes.

H. sanctaecrucis a sur le pourtour plat non plus une
gorge mais une crête. La courbure principale de la ligne
de suture est plus plate, moins profonde que celle des
deux espèces ci-dessus.

H. tejeriensis a un pourtour plat, légèrement
convexe, sans crête et la courbure de sa ligne de sutu-
re est semblable à celle d’H. sanctaecrucis.

Fig. 1 : Heminautilus saxbii Morris.
Gravure du type (x 1).

Fig. 2 : Heminautilus saxbii Morris.
Pourtour plat (x 1).
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Fig. 3 : lignes de suture et profils du pourtour
de différentes espèces d’Heminautilus.

Fig. 4 : Heminautilus saxbii (longueur 125 mm).

Fig. 5 : Heminautilus saxbii (pourtour, échelle x 1,5).

H. tejeriensis.

H. sanctaecrucis.

H. saxbii.

H. lallierianus.

I Heminautilus saxbii (Morris)

L’exemplaire d’Heminautilus saxbii recueilli près de
Murs (Vaucluse) est incomplet. Il s’agit d’un moule
interne de marne grise fragile (longueur de la pièce :
125 mm) (fig. 4). Sont visibles les deux caractères
typiques d’H. saxbii : (1) le pourtour est plat mais légè-
rement concave au plus grand diamètre (fig. 5), (2) la
ligne de suture, difficile à repérer, est semblable à cel-
le des H. saxbii connus. Les paléontologues Martinez
et Grauges en ont étudié plus de 80 exemplaires, près
de Teruel en Espagne. Cet exemplaire a été récolté dans
les marnes gris-jaune qui se rencontrent à l’approche
de Murs, au sud-est. Ces marnes sont celles du
Bédoulien (Aptien inférieur) surmontant des calcaires
urgoniens.
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II Heminautilus sanctaecrucis Conte

Cet exemplaire a été récolté aux environs de
Coustellet (Vaucluse). Son diamètre est d’environ
150 mm. La photographie de la figure 71 montre bien
les caractéristiques de cette espèce : (1) le pourtour por-
te une crête (2) le dessin des lignes de suture est peu
profond. La crête, visible sur le pourtour grâce au jeu
de miroir, est tout à fait semblable à celle du type
conservé au Musée cantonal de Lausanne (Suisse). La
découverte a été faite dans des calcaires urgoniens datés
fin Barrémien/Aptien basal (fig. 6 et 7).

L’AMMONITE DÉROULÉE

Ce fragment n’est que la crosse et le début du coude
de cette ammonite (fig. 8). Il manque la hampe vertica-
le qui fait suite au coude. Il mesure 65 mm de long. L’état
défectueux de ce fragment empêche une détermination
précise. Il appartient au groupe des Céphalopodes dérou-
lés proches de Hamulina dissimilis d’Orbigny, mais ce grou-
pe est surtout connu dans le Barrémien. Il provient d’un
niveau assez élevé dans les marnes, accompagné de nom-
breux oursins et lamellibranches, au-dessus du niveau
où fut trouvé Heminautilus saxbii.

Fig. 6 : ligne de suture du H. sanctaecrucis de Coustellet.

Fig. 8 : une Ammonite déroulée (échelle x 1,5).

Fig. 7 : H. sanctaecrusis.

1. La figure n° 7 est extraite du site Internet www.3d-fossiles.com
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